
     Pour toutes ces raisons, je vous  
dis : nous sommes privilégiés d’avoir 
Sainte Thérèse d’Avila comme 
patronne de notre diocèse. 
     Vous devez à peu près tous savoir 
que la lettre pastorale que j’ai écrite 
pour lancer cette année missionnaire 
a pour titre : Moi, disciple-missionnaire!? 
Par les réflexions qui vont suivre je 
veux exposer comment notre Sainte 
patronne témoigne par toute sa vie et 
ses écrits qu’elle est une disciple-
missionnaire exceptionnelle et 
exemplaire pour nous aujourd’hui. 
Oui, nous sommes privilégiés de 
l’avoir pour patronne de notre 
diocèse. 
 

Thérèse disciple : 
femme d’oraison 

Elle nous aide à être meilleur disciple 
de trois manières : 

-en méditant la Parole; 
-en étant ouvert à la grâce de la 
conversion; 

-en persévérant dans la prière. 
 

Méditer la Parole 
Un des livres de la Bible qui a 
passionné Thérèse est celui du 
Cantique des Cantiques « Mon bien-
aimé est à moi et moi je suis à Lui » 
où elle a reçu la plus belle des 
confirmations : l’amour de Dieu dans 
la vie d’une personne, c’est possible. 
Elle s’émerveille devant la grandeur de 
l’amour divin et elle le partage avec 
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ses sœurs moniales dans le récit qui a 
pour titre : Pensées sur l’amour de 
Dieu. 

Être ouvert 
à la grâce de la conversion 

Pendant le carême de 1554, elle a 39 
ans, Thérèse connaît le premier 
moment d’une conversion. En entrant 
dans l’oratoire, elle aperçoit une 
image qu’on avait placée là en vue 
d’une  fête  dans  la  maison.  Elle  
dit : « C’était un Christ couvert de 
blessures et si touchant qu’en le 
regardant, j’en fus toute troublée : on 
voyait bien tout ce qu’il a souffert 
pour nous. À la vue de ce qu’il avait 
enduré, je ressentis un tel regret de 
mon peu de reconnaissance, qu’il me 
sembla que mon cœur se brisait. Je 
me jetai à terre en versant des 
torrents de larmes, le suppliant de me 
donner, une fois pour toutes, la force 
de ne plus le blesser. À partir de ce 
moment-là, je commençai à ne plus 
mettre autant ma confiance en moi et 
à la placer en Dieu.2 
 

Persévérer dans la prière 
Avant de vivre de profondes expé-
riences mystiques telles que décrites 
dans les demeures du Château 
intérieur, Thérèse a connu vingt 
années de lutte, de souffrances et 
aussi de joies dans la prière. Son 
langage au sujet de la prière a évolué 
et s’est précisé au fil du temps. Dans 
son premier livre et le plus long, Le 

Nous venons de vivre une journée toute en lumière, intense en joie, fraternité et émotions à 

l’occasion de la fête de notre grande patronne, sainte Thérèse d’Avila.  
 

Voici l’homélie que j’ai prononcée durant la messe. 

Frères et sœurs,  
 

Aujourd’hui, ce 15 octobre 2015, 
nous fêtons avec plus de solennité la 
patronne de notre diocèse, saint 
Thérèse d’Avila, parce que c’est le 
500e anniversaire de sa naissance.  
     Comment a-t-elle été choisie pour 
être la patronne de ce diocèse 
d’Amos? C’est parce que la première 
messe à être célébrée en terre 
abitibienne fut sur le site de la ville 
d’Amos, le dimanche 15 octobre 1911 
par Mgr Élie-Anicet Latulipe, évêque 
d’Haileybury, accompagné du prêtre 
colonisateur, l’abbé Yvanhoë Caron.  
     Née le 28 mars 1515 à Avila en 
Espagne, elle est décédée le 4 octobre 
1582 à l’âge de 67 ans. Elle fut 
canonisée en 1622 par le pape 
Grégoire XV et déclarée 1ère femme 
docteur de l’Église en 1970 par le 
pape Paul VI. Elle est la patronne de 
l’Espagne et patronne de la vie 
spirituelle. Dans la basilique Saint-
Pierre de Rome, au pied de sa statue 
est écrit : Mère des spirituels. 
     Pédagogue hors pair, elle témoigne 
de notre vocation commune à vivre 
une relation d’amour authentique 
avec Dieu et les autres. « Elle a laissé 
des écrits de feu dans lesquels nous 
entendons battre son cœur », a écrit 
Jacques Gauthier dans son livre Les 
Saints, ces fous admirables.1 
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Livre de la vie, elle présente quatre 
degrés d’oraison. Elle parle de prières 
vocales, celles où l’on adresse à Dieu 
à voix haute, par des formules impro-
visées ou bien offertes par la liturgie 
et la tradition de l’Église (ex. la 
récitation du bréviaire).3 
     Une prière vocale bien faite ouvre 
la voie à l’oraison mentale. L’oraison 
mentale; elle écrit : « Selon moi, 
l’oraison mentale n’est pas autre 
chose qu’une amitié intime, un entre-
tien fréquent, seul à seul avec Celui 
dont nous nous savons aimés » (Vie 
VIII,5). Il s’agit d’une forme de prière 
silencieuse qui met en œuvre le 
recueillement : en détournant son 
attention des objets extérieurs et des 
préoccupations qui dispersent, être 
attentif à la présence intérieure du 
Seigneur au-dedans de soi et s’adres-
ser à lui dans le silence du cœur.4 
     L’oraison de quiétude : Thérèse la 
situe entre la méditation et la con-
templation. Le priant expérimente 
une paix et une suavité que la 
méditation ne peut pas lui procurer. 
Pour l’exprimer, Thérèse a recours à 
l’image  de  la  dilatation  du  cœur  : 
« On dirait qu’aussitôt tout notre 
intérieur se dilate et s’élargit comme 
si Dieu lui-même donnait une nou-
velle capacité pour pouvoir recevoir 
le don de lui-même. »5 
     Enfin, l’oraison d’union qui cons-
titue l’état d’oraison proprement con-
templatif : « J’étais saisie à l’impro-
viste, d’un tel sentiment de la pré-
sence de Dieu qu’il m’était absolu-
ment impossible de douter qu’Il soit 
au-dedans de moi, ou que je ne sois 
tout abimée en lui. »6 C’est le 
parcours des trois dernières demeu-
res, décrites dans le Château inté-
rieur. 
     Il me semble que les paroles de 
Jésus entendues dans l’Évangile de 
saint Jean prennent encore plus de 
profondeur : « Demeurez en moi, 
comme moi en vous. […] Celui qui 
demeure en moi et en qui je 
demeure, celui-là porte beaucoup de 
fruits, car, en-dehors de moi, vous ne 
pouvez rien faire». (cf Jean 15, 5 ss) 

     Le disciple est de l’ordre de 
l’«être», tandis que le missionnaire est 
plutôt de l’ordre du «faire». 
 
 
 

Thérèse missionnaire : 
fondatrice de 

communautés contemplatives 
Au printemps 1567, le père général 
de l’ordre des Carmes, Jean-Baptiste 
Rubeo, visite l’Espagne. De passage à 
Avila, il fait la connaissance de la Mère 
Thérèse de Jésus et de sa nouvelle 
communauté : la ferveur et le dyna-
misme de la nouvelle communauté 
l’enthousiasment, à tel point qu’il 
encourage la Madre à fonder d’autres 
monastères, et lui donne les pouvoirs 
nécessaires pour le faire. Elle devient 
la Thérèse-missionnaire, modèle pour 
nous de l’Église « en  sortie », comme 
le répète si souvent le Pape François. 
     À l’automne 1567, Thérèse ren-
contre à Salamanque le jeune carme 
Jean de la Croix qu’elle convainc de 
s’associer à son œuvre de fondation. 
Elle avait compris que les moniales 
avaient besoin d’être accompagnées 
par des religieux vivant du même 
esprit qu’elles. 
     De 1567 jusqu’à sa mort en 1582, 
Thérèse a parcouru les mauvaises 
routes de l’Espagne pour fonder dix-
sept monastères.  
     Comme missionnaire, elle nous 
donne le témoignage de courage, de 
confiance totale en Dieu et de 
détermination. 
     Le courage; elle écrit : « Autant 
que je m’en souvienne, je n’ai jamais 
renoncé à une fondation par peur des 
difficultés, bien que les voyages, et en 
particulier les longs, me contrarient à 
l’extrême. Mais, une fois en route, 
pensant à Celui que je servais, et au 
service duquel nous étions, ces 
inconvénients me semblaient peu de 
choses.»7 
     Confiance totale en Dieu : « Il 
m’arriva  de me trouver si malade et 
si fourbue de douleur que j’en étais 
profondément inquiète. Je me tour-
nais alors vers le Seigneur, et me 
plaignais à sa Majesté, lui demandant 
comment Elle voulait que je réalise ce 
qui dépassait mes forces. Et, sans 
m’épargner la difficulté, sa Majesté me 
donnait l’énergie nécessaire. Il 
semblait que grâce à l’attention qu’Elle 
me portait et à l’ardeur qu’Elle me 
donnait, je ne pensais plus à moi.»8 
     Détermination : Après la messe, 
nous vous offrirons un signet où sur 
un côté on voit Thérèse en route 
(action missionnaire) avec les 

paroles : « Le monde est en feu […] 
les temps ne sont pas à traiter avec 
Dieu d’affaires de peu d’importance.» 
Le Pape François lui, nous dit qu’on 
ne peut plus faire les choses comme 
avant, qu’il nous faut entrer dans la 
conversion missionnaire de notre 
pastorale et que c’est urgent. 
     En résumé, nous sommes privilé-
giés d’avoir Sainte Thérèse d’Avila 
comme patronne. Alors que saint Paul 
nous disait dans sa lettre aux 
Romains : « L’Esprit Saint vient au 
secours de notre faiblesse, car nous 
ne savons pas prier comme il faut. » 
Sainte Thérèse d’Avila nous enseigne 
que la prière n’est ni mécanique ni 
magique : c’est une relation vivante 
avec Quelqu’un en présence de qui je 
me trouve. Elle ajoute encore : « Pour 
ceux qui s’appliquent à l’oraison, le 
Seigneur lui-même fait le plus difficile : 
en échange d’un peu de peine il leur 
donne un plaisir qui les aide à sup-
porter les difficultés. L’oraison est la 
porte des immenses faveurs que Dieu 
m’a données, mais s’il trouve porte 
close, je ne vois pas comment il 
pourrait faire.» 9 
      Comme Sainte Thérèse d’Avila, 
demandons la grâce d’une deuxième 
conversion, demandons de progres-
ser dans la prière d’oraison; laissons 
ouverte la porte de nos cœurs pour 
que le Seigneur le dilate par sa ten-
dresse et son amour infini. 
     Sainte Thérèse d’Avila, notre 
patronne, est une icône vivante de la 
nécessité absolue d’unir prière et 
action pour être un bon disciple-
missionnaire. 

Prière 
Thérèse, apprends-nous l’oraison inté-
rieure, aide-nous à nous abandonner en 
Dieu. Il veut nous épouser en son Fils, 
nous abreuver à la source de son Esprit, 
qu’avec toi nous lui appartenions tou-
jours, que comme toi nous soyons des 
disciples-missionnaires. 
 

 Gilles Lemay 
Votre évêque 

 
_______________ 
1 Jacques GAUTHIER, Les Saints, ces fous 
admirables, Novalis, p. 227. 
2 Une année avec Thérèse d’Avila, Les plus beaux 
textes à découvrir chaque jour et à méditer, 
Bayard 2015, page 68. 
3-4 Idem, page 37 
5-6 Idem, page 38 
7-8 Idem, page 297 
9 Idem, page 66 
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N.D.L.R. : Ce texte aurait dû paraître dans le numéro précédent.  

Nous nous excusons auprès de madame Proulx pour cet oubli. 
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L’église de Manneville date des années soixante. Début juillet 2015, le Conseil 
de Fabrique a engagé un entrepreneur pour effectuer des réparations à la toi-
ture, une structure de tôle, car elle coulait. Le problème s’est avéré beaucoup 
plus grave. En effet, la structure intérieure, de fait une charpente de bois, était 
dans un  état de pourriture avancée. Ce fut une surprise de taille : il fallait inter-
venir de toute urgence. Il a donc été décidé d’enlever la charpente de bois, la 
laine isolante et le recouvrement de gyproc. Tout un défi pour une petite pa-
roisse ! 
 

C’est avec empressement que la démolition se fit. Le travail supervisé par ma-
dame Marie-Marthe Vézina, marguillière, celle-ci aidée tout au long des travaux 
par mesdames Claudette Barrette, présidente, et Raymonde Proulx, marguil-
lière, fut intense. Elles profitèrent de la générosité de l’entrepreneur, celui-ci 
prêta sa nacelle-élévatrice, ce qui facilita la tâche en n’ayant pas à louer et instal-
ler tout un système d’échafaudage. Restait alors la tâche non moins facile de 
recruter des bénévoles pour des travaux spécialisés, et ce dans un laps de 
temps très court. 
 
Il fallait remettre l’église fonctionnelle ainsi que la biblio-
thèque située dans l’ancien jubé. Cette épopée de béné-
voles relève de l’extraordinaire. Quand un groupe de per-
sonnes donnent de leur temps, de leur énergie et en plus, 
offre des dons sous forme de matériel ou de produits, on 
ne peut que demeurer ébahi ! 

 
Il ne  faut certes pas 
passer sous silence 
cette épopée, signe 
d’entraide et de coo-
pération. Manneville 
peut être fière de ces 
gens-là. Toujours avec 
le sourire et dans une 
ambiance amicale, les 
travaux avancèrent et 

c’est ainsi que l’église redevint fonctionnelle. Tout n’est 
pas réglé concernant le maintien de l’église paroissiale, 
mais ces corvées prouvent que l’on peut s’épauler. Le 
Père Lourdy Dorismond, curé de la paroisse Bon-Pasteur 
de Manneville, fut étonné de tant de générosité et ses vi-
sites-éclair ravivèrent le moral des bénévoles. De perti-
nentes photos joignent cet article démontrant l’ampleur 
du défi à relever ! 

 

Texte et photos : Raymonde Proulx 

ÉPOPÉE DE BÉNÉVOLAT À LA PAROISSE BON-PASTEUR  

 

1 Fête de sainte Thérèse d'Avila (500e) 
 
 

3 Épopée de bénévolat à la paroisse Bon-

Pasteur 
 

4 L'Arche Abitibi-Témiscamingue  

  fête ses 30 ans. 

 Accueil de deux nouveaux prêtres 
 

5 « Quand le Seigneur ferme une porte,  

   ailleurs il ouvre une fenêtre. » 
 

6 Le diocèse fête sa Patronne  

  Témoignage d'une participante 
 

7 « Faut être là! » / Agenda de l'évêque 
 

8 Brèves présentations de nos nouveaux 

   prêtres 
 

9 La Montée Ados 2016 se prépare 

  Invitation: soirée témoignage sur le diaconat 

  Avis de décès 
 

10 « Maman, papa, enseigne la prière  

     à ton enfant. » 

  Contenant ou contenu? 
 

11 Une formation biblique gratuite? 

 État des résultats au 31 décembre 2014 

École d'Évang. St-André : « Vie nouvelle » 
   

12 À votre agenda / Aide-mémoire (évêché) 
Journée Mondiale des Malades : 11 février 2016 

 

 

 

 

Claudette Barrette, Germain Barrette, Denis Vézina, Marie-Marthe Vézina, Raymonde Proulx, Reynald  
Vachon, Alain Chouinard, Lucille Proulx, Louisette Proulx, Jocelyne Bourgelas, Richard Proulx, Paul 
Côté, Thérèse Fradette, Lucie Fradette, Élaine Allard, Sylvin Fradette, Étienne Fradette, Yvan Proulx, 
Ghislaine Thibeault, Robert Leclerc, Dominic Rioux, Michel L. Turgeon, Joanie Proulx, Marc Proulx, 
Rachel Vézina, Ghislaine Dufresne, Georgette Dufresne, Ghislain Proulx, Sébastien Chouinard, Yannick 
Vachon, Pierre Vézina, Nicole Proulx, Raynald Proulx. 
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Texte : Perrine Forgeot d'Arc, directrice 

L'ARCHE ABITIBI-TÉMISCAMINGUE FÊTE SES 30 ANS!  

Le 27 septembre 2015 nous avons célébré avec amis et paroissiens dans la Cathédrale Sainte-
Thérèse d'Avila d’Amos, nos 30 ans d’Amour et de Partage dans la communauté. 

Tout a commencé en 1982 lors d’une rencontre de 
« Foi et Partage » à Rouyn. Gérald Bolduc, personne 
ayant une déficience intellectuelle, demande à Jean Va-
nier qu’il y ait une communauté de l’Arche à Amos. 
 
Et c’est en 1984 que Sœur Agathe Dupuis avec Gérald 
ouvrent le 1er foyer « Le Saule Fragile ». 
 
Petit à petit l’Arche grandit, en 1989 un deuxième foyer 
s’ouvre le foyer de « L’Eau Vive » et en 2011 un 3e 
foyer, celui de « l’Aurore Boréale », foyer adapté. 
 
L’Arche Abitibi-Témiscamingue accueille, dans ses 3 
foyers et 2 appartements supervisés, 14 personnes 
ayant une déficience intellectuelle. (Il nous reste encore 
4 places disponibles). 

Nous offrons aussi des activités de 
jour à près de 80 personnes ayant 
une déficience intellectuelle, les activités sont très va-
riées : boxe, quilles, cuisines collectives, peinture, mu-
sique, bricolage, billard, snoezelen1, piscine ainsi que la 
mosaïque.  
 
Une petite équipe de travailleurs fait du ménage, de la 
tonte de pelouse et du déneigement. 
 
L’Arche Abitibi-Témiscamingue fait partie de l’Arche 
Internationale. Il y a 146 communautés de l’Arche dans 
le monde, dans 35 pays sur les 5 continents.  
1
Le snoezelen est une stimulation multisensorielle contrôlée, une pratique 

visant à éveiller la sensorialité de la personne stimulée, dans une ambiance 

sécurisante. 

 

Texte et photos : Abbé Raymond Martel, v.g. 

ACCUEIL DE DEUX NOUVEAUX PRÊTRES  

Le 5 octobre dernier, en compagnie de cinq prêtres et d’un groupe de paroissiens de Val-d’Or et de La Sarre, Mgr 
Gilles Lemay a eu la joie  d’accueillir  deux nouveaux  prêtres  venant  de  l’Afrique. En provenance du diocèse de 
Bururi au Burundi. Rémy Nduwayo et Philbert Ntungwanayo touchaient le sol abitibien, à 17 h 35, à bord d’Air 
Canada Express. 
 
Il va sans dire que les abbés Charles Bizimana et Crescent Mbo-
ninyibuka, déjà parmi nous depuis plus de quinze mois, avaient le 
bonheur d’accueillir leurs confrères prêtres. Ils étaient rayonnants 
de joie. 
 
À l’aéroport de Val-d’Or, Rémy et Philbert ont même eu l’occasion 
de donner leurs premières impressions à un journaliste de la télévi-
sion régionale. 
 
L’accueil des nouveaux prêtres s’est poursuivi par le souper au restaurant Traiteur Chez Vic. Ce fut l’occasion 
d’échanges fraternels. Après le souper, à la demande de Monseigneur Lemay, Rémy et Philbert ont pris la parole 
pour une courte présentation d’eux-mêmes. Chacun d’eux a tenu à remercier les personnes présentes pour l’ac-
cueil reçu. 
 
Rémy exercera son ministère pastoral dans les paroisses de Val-d’Or, de  Val Senneville  et  la  Mission  du  Lac 
Simon, en collaboration avec l’abbé Léandre Lapointe, curé, et l’abbé Charles Bizimana, vicaire. Philbert, quant à 
lui, exercera son ministère à La Sarre en collaboration avec l’abbé Jean Dubé. 
 
Joie, bonheur et nombreuses bénédictions à Rémy et Philbert  
qui ajoutent de la couleur à notre presbytérium. 

 

Rémy Philbert 
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Texte : Une paroissienne de Saint-Janvier de Chazel     Photo : Hélène L. Charrois 

« QUAND LE SEIGNEUR FERME UNE PORTE, AILLEURS IL OUVRE UNE FENÊTRE… »  

Depuis quelques mois, les paroissiens de Saint-Janvier et Saint-Eugène de 

Chazel avaient le cœur déchiré face à une cruelle réalité : vendre notre 

belle église qu’on aime tant parce que la Fabrique n’avait pas les moyens 

financiers de réparer la toiture qui coule à plusieurs endroits, ni de refaire 

la plomberie qui nous occasionnait des problèmes d’égouts et de salubri-

té. La vente s’est conclue le 7 octobre dernier.  

 

Le 3 octobre, ce fut la dernière messe dans notre église où plusieurs an-

ciens paroissiens se sont joints à la population actuelle.  La tristesse  cour-

bait les épaules, les larmes mouillaient les visages et étreignaient les voix. 

Notre peine était double : la première, perdre notre église et la deu-

xième, nous ne pourrions plus faire « communauté » ensemble. Nous ne 

sommes pas nombreux à nos célébrations, mais nous avons créé des liens 

solides et nous formons une « grande famille ». Ne plus être ensemble 

pour prier augmentait notre chagrin. Comme nous n’avions pas d’autre 

local où il serait possible de célébrer les messes, nous étions devant 

l’éventualité de fermer définitivement la paroisse. Malgré l’atmosphère 

chargée d’émotions, ce fut une belle messe : notre curé, Jean-Guy Trudel, 

a parlé d’espérance, la chorale a interprété des chants qui parlaient de 

courage et de confiance, des jeunes ont fait des lectures et passé la quête, 

c’était pourtant signe d’espérance, mais nous n’avons rien vu... Après la 

messe, les gens pleuraient et s’embrassaient en se disant : « Il faut se re-

voir... »  

 

Cependant, l’Esprit Saint était déjà à l’œuvre… Une paroissienne a de-

mandé au maire s’il était possible pour les gens de se rencontrer le same-

di ou le dimanche au bureau municipal pour « être ensemble » parce 

qu’elle disait qu’on ne pouvait pas se quitter d’une façon aussi radicale où 

tristesse, amertume et même rancœur nous envahissaient. Le maire a ac-

cepté cette demande. Des gens ont alors invité notre curé à se joindre à 

nous pour réciter un Notre Père, ce qu’il a accepté. 

 

Le 7 octobre, lorsque Mgr Gilles Lemay est venu nous rencontrer pour 

savoir à quelle paroisse nous voulions être rattachés, nous savions que, 

probablement, les gens iraient dans deux églises différentes afin d’éviter 

de trop longs déplacements. C’est alors qu’une personne a dit : « Si notre 

curé vient pour une rencontre de fin de semaine, est-ce qu’on peut avoir la 

messe et pas seulement le Notre Père? »  Monseigneur Lemay et l’abbé Jean-

Guy Trudel ont dit que c’était possible si la municipalité consentait à nous 

prêter le local, alors le maire, monsieur Daniel Favreau, a mentionné que, 

la veille, les membres du conseil municipal avaient accepté que les messes 

soient célébrées au bureau municipal, mais qu’il attendait que les gens le 

demandent. Les paroissiens étaient ébahis, certains pleuraient de bonheur. 

La paroisse Saint-Janvier de Chazel continuera. Le Seigneur a attendu que 

nous nous abandonnions à sa volonté pour régler notre problème.  

Le 10 octobre, Monseigneur Lemay 

est venu célébrer la messe dans la 

salle municipale. Sœur Colette Joubert 

et madame Lyne Bourbeau l’accompa-

gnaient. Nous avons vécu une belle 

messe de Résurrection, car « Tout re-

commence en Jésus Christ » comme 

nous l’a dit notre évêque. C’est rassu-

rant de savoir que notre évêque et 

l’équipe de pastorale diocésaine sont 

disposés à nous aider. Dorénavant, 

nous agirons différemment dans cer-

tains domaines et, avec l’aide du Sei-

gneur, nous savons que ce sera pour 

le mieux. Nous nous sommes déta-

chés du « bâtiment église » pour 

mieux faire « Église » ensemble. Plu-

sieurs personnes ont prié pour nous 

pour que notre paroisse ne meure 

pas, nous les en remercions bien sin-

cèrement. Que le Seigneur continue 

de nous protéger et de nous aider.                       

Photo extraite du Calendrier du 75e anniversaire du 
diocèse d'Amos. 
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Texte : Abbé Raymond Martel, prêtre     Photos : Raymond Martel (foule), Johanne Coulombe (autres) 

LE DIOCÈSE D'AMOS FÊTE SA PATRONNE  

Le 15 octobre dernier, en la fête de sainte Thérèse d’Avila, le diocèse d’Amos a tenu à souligner 
le 500e anniversaire de naissance de sa sainte patronne.  

J’aurais beaucoup à dire sur cette journée. J’ai fait la connaissance de sainte Thérèse d’Avila, première femme doc-

teure de l’Église, je savais peu de choses sur elle, au fur et à mesure que la journée passait je me suis mis à l’aimer.  

  

Avec la conférence de l’abbé Denis Villeneuve, qui a su nous donné un exposé avec des mots simples sur un des 

écrits de sainte Thérèse « Les sept demeures ou le Château Intérieur », qui est un résumé de sa pensée spirituelle 

pour avancer sur le chemin de la prière, de l’oraison. Elle est allée chercher des mots qui touchent le cœur, qui 

conviennent autant pour les femmes que pour les hommes. En voici quelques lignes… 

Témoignage 

En début d’après-midi, une centaine de personnes, en provenance de plusieurs 
paroisses du diocèse, se sont rassemblées à la Cathédrale pour la conférence 
de l’abbé Denis Villeneuve portant sur l’œuvre maîtresse de sainte Thérèse 
d’Avila, Le château intérieur. Avec le charisme que 
nous lui connaissons pour communiquer son 
savoir, l’abbé Villeneuve a su présenter avec 

grande clarté et simplicité l’essentiel de cette œuvre. Ce fut une 
conférence grandement appréciée.  

 
En fin d’après-midi, l’assemblée s’est agrandie pour la célébration 
solennelle de l’Eucharistie, présidée par notre évêque, Mgr Gilles Lemay. Dans son homélie, il aborda, entre autres, 
divers aspects de l’oraison. Comme le rappelait, en après-midi, l’abbé Villeneuve, selon Thérèse d’Avila, c’est par 
l’oraison que l’âme entre dans les deuxièmes demeures du château intérieur. 

 
En soirée, un public très diversifié s’est retrouvé à la cathédrale pour une production théâtrale, Le 
chemin de Geneviève. La comédienne Mélanie Nadeau a su rendre de manière magistrale le texte de 
Pierre Tremblay. L’accompagnement musical et l’éclairage ont su donner une dimension d’intério-
rité au jeu de la comédienne.  L’Ave Maria final a été en quelque sorte l’apothéose de cette heure 
passée en compagnie de « Geneviève », cette femme dont la quête intérieure 
l’a menée sur un chemin inattendue en compagnie de sainte Thérèse d’Avila. Le 
chemin de Geneviève peut être considéré comme une œuvre de première évan-
gélisation. 

 

Merci aux personnes qui ont préparé cette fête, à celles qui ont apporté leur contribution de 

diverses manières et à celles qui y ont participé. 

 

 

 

 

 

Comment entrer dans les sept demeures c’est-à-

dire comment entrer dans l’oraison, c’est parler à 

Dieu comme à un ami, on y entre librement, tout 

comme on décide d’y rester librement, puis on 

s’aperçoit qu’on a des choses à changer dans 

notre vie, on prend conscience qu’il y a en nous un 

défi celui du péché qui est de détruire en nous ce 

qui est bien, défi réel et important.  

On s’aperçoit qu’on a un grand besoin de Dieu 

dans les épreuves, mais on est jamais seul, il 

marche avec nous. Si on entre dans le château 

intérieur, l’amour en nous grandit, on expéri-

mente l’amour de Dieu pour nous, l’amour qu’on 

a pour Dieu grandit dans notre cœur et l’amour 

pour notre prochain reflète le même amour que 

Jésus a eu pour tous les humains (Je vis en lui et 

il vit en moi). 
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Agenda de l’évêque 

 

Novembre 2015 
1er Amos 
2 Val-d'Or : Rencontre des confirmands adultes-19h 
3 Amos : Comité de gestion-9h15 à 12h 
 Amos, Christ-Roi : Soirée témoignage sur le 
                              diaconat permanent-19h 
4 Joliette : Inaug. min. épisc. Mgr Raymond Poisson 
5 Val-d'Or : Soirée témoignage sur le diaconat 
                                                    permanent-19h 
6-7 Amos 
8 Matagami 
9 Amos 
10 Macamic : Enregistrement au studio de TVC9-14h30 
11-16 Amos 
17 Amos : Comité de gestion-9h15 à 12h 
18 Amos : Conseil presbytéral-9h30 à 15h 
19 Amos : Conseil des Affaires Économiques-19h30 
20-21 Amos 
22 Amos, Cathédrale : Confirmation des adultes-14h30 
23 Amos : Rencontre prêtres engagés avec les mem- 
      bres de l'É.D.P. et quelques coord.– 9h30 à 15h  
24 Sullivan : Confirmation-19h 
25-26 Mont-Laurier : Rencontre évêques de l'Inter-Ouest 
27-30 Amos 

 
É.D.P.: Équipe diocésaine de Pastorale 

 

Prenez note qu’il peut y avoir 

des changements sans préavis. 

 

Le Bulletin d'informations 
est là pour faire connaître 

votre vie paroissiale et plus.  
 

Servez-vous s'en, ça ne coûte rien! 

Dans la soirée, la pièce de théâtre « Les chemins de Ge-

neviève » a su plaire à ses auditeurs, par la belle presta-

tion de Mélanie Nadeau, comédienne, et des musiciens 

Isabelle Leduc et Pierre-Louis Therrien qui l’accompa-

gnaient. À la toute fin, nous avons été enchantés avec le 

chant de l’Ave Maria interprété par Lynda Poulin. 

J’ai beaucoup aimé la mise en scène, j’y ai vu des réalités 

de ma vie. Merci à Pierre Tremblay qui nous a illustré la 

spiritualité de sainte Thérèse d’Avila, dans la vie de Ge-

neviève, et aussi dans la nôtre. 

Liliane Veillette, St-Marc 

PETITE PENSÉE  
« SI VOUS AVEZ CET ART DU SOUCI DES AUTRES,  

VOUS DEVIENDREZ DE PLUS EN PLUS CONFORMES AU CHRIST, 
CAR IL ÉTAIT " DOUX ET HUMBLE DE CŒUR ". » 

 
 Bienheureuse Mère Térésa 

Texte :  Lyne Bourbeau  

« FAUT ÊTRE LÀ! »  

Dans le monde dans lequel on vit, il n’est pas tou-

jours facile de reconnaître la présence de Dieu. 

Les technologies actuelles nous bombardent de 

nouvelles peu apaisantes. J’essaie de ne pas me 

laisser atteindre en pensant aux évènements de 

ma vie qui m’ont fait goûter à la présence de Dieu. 

Je vous en partage un bien humblement.  

 

À l’époque, je travaillais dans un centre qui 

accueille des jeunes de tous âges. Ces jeunes 

viennent de toutes sortes de milieux fami-

liaux. Certains sont plus blessés parce qu’ils 

vivent dans la violence. Jonathan fait partie 

d’une famille qui a besoin de supervision. Il a 

4 ans, et consciente que je dois veiller sur lui, 

je l’accueille chaque matin avec beaucoup 

d’amour et d’attention. Il me connaît, je lui ai 

déjà parlé de Jésus. 

 

Un matin, il arrive en pleurant très fort. Son 

éducatrice responsable me confirme que sa 

nuit fut très agitée. On a dû le retirer d’ur-

gence de la maison. Je le serre dans mes 

bras et, j’ai moi aussi envie de pleurer. Je ne 

sais pas trop quoi lui dire, il me dit : 

 

Tu sais Lyne, quand je pleure et que j’ai de 

la peine, Jésus pleure aussi avec moi… 

 

Je remercie le Seigneur de ce merveilleux « clin 

Dieu » qui reste toujours présent dans mon cœur. 

Si vous avez des « clin Dieu » n’oubliez pas de 

nous les partager. 
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Photos : Raymond Martel (sauf celle de l'abbé Rémy) 

BRÈVES PRÉSENTATIONS DE NOS NOUVEAUX PRÊTRES  

Nouveaux prêtres du Burundi 
 
N.D.L.R.: Les abbés Rémy Nduwayo et Philbert Ntungwa-
nayo sont de nationalité Burundaise et viennent du diocèse 
de Bururi. Ils sont arrivés dans notre diocèse le 5 octobre 
dernier. 
 

Abbé Rémy Nduwayo 

L'abbé Rémy est âgé de 45 ans. Il est le 5e 
d'une fratrie de 7 enfants. Il a été ordonné 
le 17 août 2002 à la paroisse Kaganza par 
Mgr Bernard BUDUDIRA. Il a exercé son 
ministère sacerdotal successivement dans la 
paroisse Butwe comme Vicaire paroissial, au Séminaire 
diocésain de Buta comme Économe et Vice Recteur, et 
à la paroisse Makamba comme curé et Vicaire Épiscopal 
de la région du Buragane(11 ans). 
 
« Après un long voyage de presque vingt sept heures, nous 
sommes atterris à l’aéroport de Val-d’Or vers 17 h 30 dans un 
climat de fraternité et de joie. En effet, nous avons eu l’honneur 
d’être accueilli par Monseigneur Gilles Lemay, évêque du dio-
cèse d’Amos, entouré par les prêtres et fidèles dudit diocèse; 
avec des médias locaux pour couvrir l’événement. Des agapes 
fraternelles minutieusement préparées ont été partagées dans 
une ambiance chaleureuse, fraternelle et riche en allocutions de 
bienvenue et de souhaits d’un fructueux ministère. Durant cette 
soirée inoubliable, nous avons vécu une atmosphère propice 
pour mieux nous adapter et facilement nous insérer dans la 
démarche pastorale diocésaine. Avec l’aide du Seigneur et de 
chacun de vous, nous allons tout faire pour être des disciples-
missionnaires au milieu de vous et avec vous. » (Rémy) 
 

Abbé Philbert Ntungwanayo 

L'abbé Philbert est âgé de 45 ans. Il est fils de parents 
cultivateurs et d'une famille de 4 enfants (2 sœurs et 1 

frère). 
 

Il a été ordonné le 17 août 2002 par feu 
Mgr Bernard Bududira. Après son ordina-
tion il a exercé son ministère sacerdotal 
dans différents secteurs :  De 2002 à 2004, 
il a été vicaire dans la paroisse de Ru-
monge; de 2004 à 2006, curé fondateur de 
la paroisse Kivoga; de 2006 à 2013, curé de la parois 
Butwe et de 2013 au 3 septembre 2015, économe géné-
ral adjoint du diocèse de Bururi. 
 

N.D.L.R. : L'abbé Rémy desservira la paroisse de Val-
d'Or au côté de l'abbé Léandre Lapointe, curé, et de 
l'abbé Charles Bizimana, vicaire (également du Burundi). 
De son côté, l'abbé Philbert desservira la paroisse de La 
Sarre au côté de l'abbé Jean Dubé. 

Nouveaux prêtres de la Colombie 
 

Abbé Hector Efren Montes Ramirez 

Je suis né en Colombie, dans la province 
d'Antioquia dans la ville de Sanctuary. J'ai 
fait mes études au grand séminaire du La 
Ceja, Antioquia, Colombie. Je fais partie 
d'une Association sacerdotale Saint-Paul 
Apôtre (ASPA). Association créée pour 
aider les autres diocèses de la Colombie et du monde.  
 
Ma première année de ministère, je l'ai faite dans le dio-
cèse de Sonson-Rionegro. L'année suivante j'ai travaillé 
dans le sud de la Colombie à Putumayo où j'ai collaboré 
pour la pastorale dans 3 paroisses pendant sept ans et 
demi. Après, je suis allé au Bangladesh où j'y ai travaillé 
pendant six ans. Puis retour à mon diocèse où j'étais les 
deux dernières années, jusqu'à mon arrivée ici. 
 

Abbé Javier Zuluaga (on le prénomme Xavier) 

Je suis né en Colombie, dans la province 
d'Antioquia, dans la ville de Marinilla. J'ai 
fait mes études au grand séminaire du La 
Ceja, Antioquia, Colombie. J'ai reçu 
l'ordre sacré le 26 novembre 1996. J'ai 
travaillé  dans les diocèses de Sonson-Rionegro en Co-
lombie, de les Teques au Vénézuella, de Muputo en Mo-
zambique (Afrique du Sud) et dans l'Archidiocèse de 
Acapulco au Mexique pendant 6 ans. La dernière année, 
j'étais directeur de l'association de prêtres Saint Paul 
Apôtre, dans le diocèse de Sonson-Rinegro en Colom-
bie. 
 
N.D.L.R. Après 3 mois de cours intensifs à Québec, ils pour-
suivent leur apprentissage de la langue française à Amos 
tout en assistant les abbés Nicolas Tremblay et Raymond 
Martel, tous les deux responsables de 5 paroisses. 
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Invitation de l'évêque d'Amos 
à une soirée témoignage 

sur le diaconat permanent 
 

Le diaconat permanent a été rétabli dans l’Église il y a 
cinquante ans, à la fin du concile Vatican II. J’ai l’inten-
tion de l’instaurer dans notre diocèse incessamment. 
Le diocèse de Rouyn le fait aussi.  
 

Vous ne savez pas trop en quoi ça consiste? Quelles 
sont les étapes préparatoires? Quel est le rôle des 
épouses? Trois couples engagés dans ce ministère 
depuis plusieurs années (deux couples amis du dio-
cèse de Sherbrooke et un d’Amos) vous éclaireront 
principalement par leur témoignage à l’occasion d’une 
soirée spéciale sur ce sujet. 
 

Voici les dates et lieux (de 19 h 00 à 21 h 00) : 
 

Le 3 novembre à l'église Christ-Roi d'Amos 
Le 4 novembre à La Sarre (salle Ch. de Colomb) 

Le 5 novembre à Val-d'Or  
(salle du Pèlerin, sous-sol de l’église) 

 
Vous êtes tous et toutes invités, car il s’agit d’une 
soirée d’information ouverte à tous ceux qui veulent 
connaître et en savoir plus. 
 

C’est totalement libre et gratuit. 

Votre saine curiosité sera récompensée. 

Texte : Lyne Bourbeau                                                                                                    

LA MONTÉE ADOS 2016 SE PRÉPARE   

Le diocèse d’Amos met sur pied, pour la quatrième fois, l’évènement de la Montée Ados.  

 
Cette journée, avec le thème « Cesse d’avoir peur », s’adresse aux jeunes du secondaire âgés de 12 à 17 ans. 
Elle a pour but de rassembler des jeunes afin qu’ils grandissent dans l’amitié entre eux et avec Jésus.  
 

La Montée Ados aura lieu le 20 février 2016 

à la salle des Chevaliers de Colomb de La Sarre.  

 

Dans tous les groupes de jeunes que vous rencontrez, il y en a sûrement qui aimeraient vivre ce temps fort de fra-

ternité. C’est pourquoi je vous demande de les inviter à ce  rassemblement. 

 

Le coût de 10$ par jeune permet de couvrir les frais de la journée, repas et collations inclus. 

 

Je vous encourage fortement à valoriser cet évènement. Monseigneur Lemay et moi serons à ce rendez-vous.  

 

Toutefois, je comprends que les distances soient aussi un défi. Aussi, si vous préférez faire une montée-ados dans 

votre zone appelez-moi, et je pourrai vous accompagner dans votre projet.  

AVIS DE DÉCÈS 

 
Sont décédées mesdames Jeanne 
Laflamme (19 octobre) de Palma-
rolle et Lily Montreuil (20 octobre) 
de Val-d'Or. 
 
Nos sympathies très sincères, de la 
part de Monseigneur Gilles Lemay 
et de tout le personnel de l'évêché. 
  
Aux familles et amis de ces deux 
dames qui nous ont quittés en 
plein exercice de leur service aux 
paroisses. 

  
Madame Jeanne Laflamme était présidente d'assem-
blée à Palmarolle, alors que madame Lily Montreuil 
était très impliquée dans la pastorale et les activités  
sociales de Val-d'Or ainsi qu'à l'Arche d'Amos. 
  
Avec vous tous, nous remercions le Seigneur pour 
avoir été leur inspiration et leur force. 
  
Que leur dévouement et leurs services soient ré-
compensés, et que leur travail continue de porter 
des fruits dans leur communauté. 

 
S. Colette Joubert, s.m.n.d.a. 

Cliquez sur la photo pour plus d'informations. 

 

http://tvc9.cablevision.qc.ca/?q=necrologie/mme-jeanne-laflamme
http://tvc9.cablevision.qc.ca/?q=necrologie/mme-lily-montreuil


10 Bulletin d’informations du diocèse d’Amos  /  Novembre 2015 

« MAMAN, PAPA, ENSEIGNE LA PRIÈRE À TON ENFANT. » 

Le pape lance un appel aux parents chrétiens. Il donne des conseils afin que l’on trouve du temps pour prier en-
semble et lire l’Évangile en famille.  Marina Droujinina (Rome, 27 août 2015 (ZENIT.org)) 

     Le pape François a formulé « une belle mission pour 
les papas et mamans » : enseigner à leur enfant à prier, 
à faire le signe de croix, à lire l’Évangile. Il a adressé aux 
parents des paroles fortes et simples lors de l’audience 
générale ce mercredi 26 août. 
     Le pape a parlé de la plus importante « mission » 
des parents : enseigner à leur enfant le goût de la 
prière, « cultiver pour Dieu un amour “chaud” dans son 
cœur ». 
     « C’est beau, quand les mamans enseignent aux pe-
tits enfants à lancer un baiser à Jésus ou à la Vierge Ma-
rie, affirme le pape. Quelle tendresse il y a là-dedans ! À 
ce moment, le cœur des enfants se transforme en lieu 
de prière » ; « Et c’est un don du Saint-Esprit, ajoute-t-
il. N’oublions jamais de demander ce don pour chacun 
de nous ! » 
     « Ce don de l’Esprit, c’est en famille que l’on ap-
prend à le demander et à le goûter, estime le pape. Si tu 
l’apprends avec la même spontanéité que tu apprends à 
dire “Papa” et “Maman”, tu le sais pour toujours. » 
     Le pape  fait  des  suggestions  simples  pour cultiver 
« l’esprit de la prière » en famille. « De bonnes guides 
sur ce chemin sont Marthe et Marie », dit-il. « Elles ap-
prennent de Dieu l’harmonie dans les rythmes de la fa-
mille : la beauté de la fête, la sérénité du travail bien fait, 
l’esprit de la prière. » 
     Le pape est convaincu que « la prière sourd[1] à 
l’écoute de Jésus, à la lecture de l’Évangile ». Il rappelle : 
« N’oubliez pas : tous les jours, lire un passage de 
l’Évangile. La prière sourd de la confiance en la Parole 
de Dieu » ; « L’Évangile lu et médité en famille est 
comme un bon pain qui nourrit le cœur de tous », con-
tinue-t-il. 
     Enfin, il évoque le thème de la prière familiale. « Et 
le matin, et le soir, et quand nous passons à table, ap-
prenons à dire ensemble une prière, en toute simplici-
té : c’est Jésus qui vient au milieu de nous », affirme-t-il. 

     Le pape comprend bien que « le temps de la famille 
(…) est un temps compliqué et bousculé, occupé et 
préoccupé ». Il  décrit  avec  humour  une  famille  qui  
« apprend vite à résoudre une équation que les grands 
mathématiciens ne savent pas eux-mêmes résoudre : 
dans 24 heures, on en fait rentrer le double ! » ; « Il y a 
des papas et des mamans qui pourraient se voir décer-
ner le Nobel, pour cela », plaisante-t-il. 
     Le manque de temps en famille est réel, mais « le 
cœur humain cherche toujours la prière (…) et s’il ne la 
trouve pas, il n’est pas en paix ». Et pour que le cœur et 
la prière « se rencontrent, il faut cultiver pour Dieu un 
amour “chaud” dans son cœur, un amour affectif ». 
« Si l’amour de Dieu n’allume pas le feu, l’esprit de la 
prière ne réchauffe pas le temps », affirme le pape. « Un 
cœur habité par l’amour de Dieu fait devenir prière 
même une pensée sans paroles, ou une invocation de-
vant une image sacrée, ou un baiser lancé en direction 
de l’église ». 
     Le pape appelle à réfléchir au « grand commande-
ment, qui soutient tous les autres : « Tu aimeras le Sei-
gneur, ton Dieu, de tout ton cœur, de tout ton esprit et 
de toutes tes forces. » Il estime que dans cette « for-
mule » qui « a  recours  au  langage  fort  de  l’amour », 
« l’esprit de la prière habite ». 
     Il invite à « penser à Dieu comme à la caresse dont 
nous tenons la vie » et non seulement comme au « 
grand Être » et au « Juge qui contrôle chaque acte ». 
     « Nous sommes heureux et même un peu troublés, 
car Lui pense à nous et, surtout, il nous aime ! » s’ex-
clame le pape. « Il nous accompagne sur le chemin de la 
vie, il nous protège, il nous aime. » 
     « Dans la prière familiale, dans les temps forts 
comme dans les passages difficiles, confions-nous les uns 
aux autres, pour que chacun de nous, en famille, soit 
gardé par l’amour de Dieu », conclut-il. 

 
[1naît, surgit] 

CONTENANT OU CONTENU? 

Chers catéchètes, 

                          Quelle merveilleuse tâche que celle de catéchiser ceux que le Seigneur met sur notre route! 

Merveilleuse et il faut le reconnaître, souvent très difficile!!!  Je comprends, et je demande à chaque jour au Sei-

gneur de vous accompagner dans votre mission. Prenez soin de vous. Le plus important lorsqu’on catéchise ce 

n’est pas de dire le plus de contenu, c’est le contenant. Le contenant c’est vous. C’est pourquoi je dis : pre-

nez soin de vous. Celui et celle qui apprend à rencontrer et à aimer Jésus le fait à travers tout son être. 

Comme il cherche la communion, il a besoin de sentir dans vos regards et dans votre attitude cette présence 

qui vous fait accomplir votre mission. Même les parents de ces enfants ont besoin de ce que vous êtes. J’ai énor-

mément d’admiration pour les disciples-missionnaires que vous êtes. Soyez assurés que je demeure disponible 

pour vous accompagner.  À bientôt! 

Lyne Bourbeau, assistante-coordonnatrice 
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ÉCOLE D’ÉVANGÉLISATION 

SAINT-ANDRÉ 

SESSION « VIE NOUVELLE » 

 

Un mot pour vous annoncer que la session « Vie 
nouvelle » sera offerte à : 
 
Macamic du 13 au 15 novembre prochain. 
Elle se déroule du vendredi (19 heures) au 
dimanche (15h30).  
 
Barraute du 27 au 29 novembre prochain. 
Elle se déroule du vendredi (19 heures) au 
dimanche (13h30).  
 
Pour qui ? Pour ceux et celles qui veulent faire 
l’expérience de Dieu dans une rencontre 
personnelle avec Jésus ressuscité.  
 

Des informations supplémentaires ainsi que 
le formulaire d’inscription sont disponibles 
sur le site web du diocèse d’Amos. 
 

Vous pouvez aussi vous renseigner au 
presbytère de votre paroisse. 
 

Au plaisir de vous rencontrer, 
 

L’équipe de l’École St-André  

UNE FORMATION BIBLIQUE GRATUITE? 

Le nouveau parcours de formation à distance sur la Bible, « Ouvrir 
les Écritures – Le Nouveau Testament », produit par l’Office de 
catéchèse du Québec, InterBible et la Société catholique de la 
Bible est maintenant en ligne. Ce parcours est une réponse aux 
nombreuses demandes de formation au sujet de la Bible reçues par 
les trois organismes partenaires. 
 

Le but est d’offrir aux participantes et participants les bases nécessaires pour lire et comprendre la Bible par 
eux-mêmes. Chaque leçon est présentée de façon simple et dynamique sur une page Web. On y trouve des vi-
déos d’introduction, les textes des leçons proprement dites, des capsules audio de passages bibliques, des liens 
pour aller plus loin, un document PowerPoint récapitulatif de chacune des leçons et, enfin, des activités d’évalua-
tion du parcours effectué. On peut s’inscrire maintenant et accéder à une leçon par mois. 
 
Deux parcours de 10 leçons seront ainsi proposés, un sur le Nouveau Testament et l’autre sur l’Ancien Testa-
ment.  Chacun des parcours sera mis en ligne progressivement, à raison d’une leçon par mois puis demeureront                     

    accessibles en tout temps. 
 

Pour en savoir plus : www.interbible.org 
 

http://www.diocese-amos.org
http://www.interbible.org/ouvrir/
http://www.interbible.org/ouvrir/
http://www.interbible.org/ouvrir/nouveau.html
http://www.interbible.org/ouvrir/ancien.html
http://www.interbible.org/ouvrir/ancien.html
http://www.interbible.org/interBible/carrefour/actualite/2015/act_151002.html


Photo de l’en-tête de la page couverture : Madame Marie-Jozée Tardif de La Corne 

 

Abonnement 

Vous désirez vous abonner 
à notre bulletin diocésain? 
Envoyez vos coordonnées 

et numéro de téléphone 
avec votre chèque à l’ordre 

de « Évêché d’Amos » 
à l’adresse suivante : 

f 
Bulletin d’informations 
450 rue Principale Nord 

Amos Qc  J9T 2M1 
 

15$ pour 10 numéros/ 1 an 
 
 

Pour abonnement Internet : 
info@diocese-amos.org Visitez-nous sur 

Facebook.com/dioceseamos 

Notre site Internet 
www.diocese-amos.org 

Date d’envoi : 

Vers le 25 du mois. 

Date de tombée : 

Le 15 du mois. 

I M P O R T A N T 
Tout texte de ce bulletin peut être reproduit 
à la condition d’en indiquer la provenance  

et de ne pas en modifier le contenu. 

 
Nouvelle librairie religieuse dans le diocèse d’Amos. 

 

 
 
 
 

Livres religieux, DVD, CD et bien plus. 
 

361 2e Avenue Est 
Amos Qc  J9T 1G9 

Entrée à l’arrière  
 

Du lundi au vendredi de 9h à 12h et 13h à 16h 
Le jeudi soir de 19h à 20h30 

Le samedi sur rendez-vous seulement. 

Téléphone : 819-732-2797 

Courriel : librairieesperance@gmail.com 

AIDE-MÉMOIRE 
Évêché d’Amos - 732-6515 

202 Coordonnateur/trice de la pastorale 

203 Secrétaire de l’évêque (lundi au jeudi) 

204 Chancelier (lundi au mercredi) 

205 Secrétaire à la chancellerie (lundi au mercredi) 

206 Vicaire général 

207 Service financier 

208 Commis-comptable 

213 Archiviste (mardi, mercredi (a.m.), jeudi) 

214 Secrétaire de la pastorale & des communications 

216 Conseiller administratif du C.A.E. 

217 Assistante-coordonnatrice de la pastorale 

 

Horaire : lundi au vendredi de 9 h 00 à 16 h 30 

 

À VOTRE AGENDA 

 

NOVEMBRE 2015 

Collecte Solidarité Inter-paroissiale 

Le 15 novembre. 
Merci de votre générosité! 

 

Confirmation d’adultes à la Cathédrale 

Le 22 novembre à 14 h 30. 
Bienvenue à tous! 

 

DÉCEMBRE 2015 

Célébration diocésaine d'ouverture du 
Jubilé de la miséricorde à la cathédrale. 

 

Le 8 décembre à 14 heures. 
Bienvenue à tous! 

Soulignez cette journée 
en offrant une carte lumineuse et remplie d'espérance. 

 

Sur la couverture 

Un kaléidoscope symbolisant nos vies parfois confuses en 
raison de nos difficultés qui nous donnent l'impression que 
tout s'embrouille autour de nous. 
 

À l'intérieur 

La Gloire du matin, symbole de grandeur, de force et de 
vivacité nous rappelant l'importance d'apprécier chaque 
moment. 
 

Un magnifique lever de soleil qui non seulement nous 
apaise mais nous éveille à l'espérance d'un jour nouveau. 
 

Pour commander : www.cssante.ca 

mailto:info@diocese-amos.org
mailto:librairieesperance@gmail.com
http://www.cssante.ca/journee-mondiale-des-malades/index.html

